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C'est avec émotion que je saisis
l'occasion de cet éditorial pour rendre
hommageàRenéKaës.

Comme beaucoup d'entre nous, j'ai
suivi son enseignement. Jepartageavec
plusieurs d'entre nous le privi lège
d'avoir assisté à sesséminaireset d'avoir
bénéficiédeson aide,desonéclairageet
de son soutien dansmes travaux de
recherche. Moins nombreux sont, peut-
être, ceux qui parmi nous ont rencontré
René Kaës comme intervenant auprès
d'ungroupe institutionnel.

Toute expérience de séparati on
s'accompagnetoujours d'une retrouvaille
avec un point d'origine ; c'est ainsi que
je me souviens de ma première
rencontre avec René Kaës. Fraîchement
diplômé d'une école paramédicale,
rempli d'ill usions et de fausses vérités,
j 'i ntégrais une jeune institution, où
j 'étais immergé brutalement dans le
monde traumatique de la maladie
mentale. Cette institution s'était donnée,
d'emblée, commeexigenceinternedese
soumettre à un travai l d'analyse
institutionnelle. Et c'est l à que je
rencontrai, àun rythmemensuel jecrois,
et pendant quelquesmois, un homme
d'uneétonnante sagesse, qui jonglait
avec les mots et les métaphores, qui
pouvait écouter avecsérénité la violence
des émotions qui habitaient le groupe,
qui pouvait même essayer d'en
comprendre quelque chose, qui prenait
discrètement quelques rares notes sur
une petite fi che cartonnée qui excitait
macuriosité, etc. J'étais impressionné.

Plusieurs annéesplus tard, pénétrant
pour la première fois et avec angoisse

l'universlabyrinthiquedel'Universitéde
Bron, je vois RenéKaëss'engageant,
face à moi, dans le couloir que
j'empruntais. Rassuré par la rencontre
d'une f i gure connue, dans ce li eu
oppressant, j 'étai s en même temps
quelque peusidéré par cette rencontre :
allait-il me reconnaître ? Oserais-je lui
parler ? Qu'allais-je lui dire ? Mon
malai se fut rapidement apaisé par
l 'accuei l chaleureux que me fit René
Kaës, et l'intérêt sympathiquequ'il porta
à ma présence en ces lieux. Depuis, je
n'ai cessé de découvrir la sensibilité de
cet homme, qui sait si bien allier une
exigente rigueur et une remarquable
souplesse, qui sait si bien penserà la
fois la précision et la tolérance,qui n'est
j amais dupe de la moindre dérive
idéologique.Jesaluesonintelligence,sa
grandeculture, sagénérosité.

Le départ de René Kaës m'attriste.
Lesperspectivesqu'ouvrent pour lui – et
pour nous qui suivons sestravaux –
cette nouvelle étapede sa vie me font
plaisir. Je sais que sa nouvelle vie est
déjà chargéeet richedeprojets encours
et d'autres à venir. Je lui souhaite de
pouvoir réaliser sinon tous du moins
suffisamment de ses « rêves de désir »
non encore « mis à exécution ». Toute
l 'équipe de Canal Psy et du
Département s'associe à moi pour
souhaiter unebonnecontinuation à René
Kaës.

Nous adressons également à Jean-
Claude Sagne, autre personnalité de
l'Université qui nous quit te, une très
cordialepensée.

Albert CICCONE
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